
 

LES SOCIALISTES 
AVANCENT  
MASQUÉS 

 

Chacun sait que les socialistes sont les 
champions du débat démocratique. Et en effet, 
ils parlent, ils parlent, ils parlent de tout et de 
n’importe quoi… A une petite exception près : ils 
ne parlent pas, et ils ne veulent surtout pas qu’on 
parle sérieusement, de façon argumentée et réa-
liste, de ce que serait la situation de la France 
dès le lendemain du jour où, par hypothèse, ils 
parviendraient au pouvoir. Il doit bien y avoir une 
raison, et c’est ce que nous allons voir. 

En attendant, tout est bon pour détourner 
l’attention de l’essentiel. La recette est simple, 
ancienne et éprouvée : il suffit de débusquer des 
« affaires », sur lesquelles vont pouvoir se bra-
quer les projecteurs médiatiques. Malheureuse-
ment pour la gauche, l’actualité n’en fournit que 
deux : l’affaires DSK et l’affaire Guérini, le mani-
tou du PS marseillais, fortement soupçonné de 
prévarication sur une grande échelle. La pre-
mière, après avoir été gênante, servira d’abcès 
de fixation et sera classée comme affaires de 
mœurs purement personnelle ; quant à la se-
conde, elle bénéficiera d’un traitement média-
tique nettement inférieur à ce qu’elle mériterait. 

Mais c’est la droite qu’il faut atteindre, et 
d’abord Nicolas Sarkozy. Puisque l’actualité se 
révèle infructueuse, on va réveiller des « af-
faires » qui remontent à plus de seize ans et qui 
tournent autour d’un candidat à la présidence de 
la République qui n’a même pas été élu et qui ne 
joue plus qu’un rôle effacé dans la vie politique. 
Curieusement d’ailleurs, les médias ne parlent 

presque pas de lui, mais essentiellement de Sar-
kozy, par l’intermédiaire de certains membres de 
son entourage. Bien entendu, si ces « affaires » 
ont dormi si longtemps et sont réveillées juste au 
bon moment, c’est une simple coïncidence, pro-
mis, juré, c’est que la justice suit son rythme im-
perturbablement. 

Le bal des faux-culs est, certes, un divertis-
sement couramment pratiqué dans la vie poli-
tique, mais celui-ci semble battre quelques re-
cords et il s’est transformé en danse du scalp 
autour de Nicolas Sarkozy. 

 

UNE FRANCE SOCIALISTE  
TOMBERAIT EN CHUTE LIBRE 

 

Un gouvernement socialiste en 2012 précipi-
terait la France dans la ruine pour des raisons 
très simples. Le PS n’a plus de boussole en ma-
tière économique et sociale depuis que le mar-
xisme, même édulcoré, qui lui tenait lieu de doc-
trine s’est effondré. Il ne lui reste qu’une vague 
aspiration égalitariste qui ne peut produire qu’un 
nivellement par le bas. Il ne peut pas y renoncer 

parce que la clientèle électorale qu’il vise 
s’imagine que les efforts nécessités par la crise 
seraient supportés par les autres, c’est-à-dire 
«les riches» (la richesse commençant à 4.000 
euros par mois d’après M. Hollande), sans 
s’aviser que l’appauvrissement des riches n’a 
jamais eu comme conséquence l’enrichissement 
des pauvres et que, de toute façon, la taxation à 



outrance des hauts revenus serait loin de suffire 
à fournir à l’activité nationale les moyens finan-
ciers dont elle a besoin. Les socialistes ont pour 
la France une vaste ambition, toujours la même : 
toujours plus de dépenses publiques, qu’elles 
soient nationales ou territoriales ; toujours plus 
de fonctionnaires ; toujours plus d’assistanat 
payé par la collectivité. Ils ont, pour guérir les 
maux de notre pays, un remède universel, tou-
jours le même, emprunté aux médecins de Mo-
lière : saigner le malade par des ponctions fis-
cales massives et répétées. 

Ces facteurs de déclin économique, insépa-
rables du socialisme français, sont encore vio-
lemment aggravés dans la période de crise émi-
nemment périlleuse que nous connaissons. Cer-
taines erreurs de gestion, qui pourraient à la ri-
gueur être rattrapées en régime de croisière, se-
raient immédiatement mortelles en 2012. Les 
marchés, en effet, ne feraient pas de sentiment 
et nous prêteraient au compte-gouttes, à des 
taux insupportables, les crédits dont nous au-
rions de plus en besoin pour essayer en vain de 
remplir des gouffres financiers de plus en plus 
profonds. 

 

UN GOUVERNEMENT DE GAUCHE  
SERAIT PRISONNIER DE SES EXTRÉMISTES 
 
Les éternels optimistes, ou plutôt les éternels 

inconscients, vont nous dire : « Tout le monde 
sait que le programme socialiste, plus archaïque 
que celui de 1981, est démagogique et inappli-
cable. Mais rassurez-vous : quand ils seront au 
pouvoir, ils s’arrangeront pour ne pas 
l’appliquer ». En fait, le gouvernement en aurait 
peut-être envie, mais il serait prisonnier. Les so-
cialistes ne peuvent remporter les élections, puis 
gouverner, qu’avec le soutien massif de la 
gauche extrémiste. Cette gauche extrémiste, 
c’est non seulement celle du tonitruant Mélen-

chon, c’est aussi celle des Verts, qui est peut-
être encore plus délirante et plus irresponsable. Il 
faudra, au moins au début, leur donner des satis-
factions qui seront autant de boulets qui plombe-
ront notre pays à l’intérieur, et plus encore aux 
yeux des étrangers, qui nous feront payer impi-
toyablement notre coupable inconscience. 

La gauche en temps ordinaire, c’est toujours 
le déclin économique. La gauche en 2012,  ce 
serait la ruine immédiate et brutale. 

 
 

POUR EMPÊCHER LA RUINE, 
IL FAUT BATTRE LA GAUCHE EN 2012 
DONC SOUTENIR LE SEUL CANDIDAT 

CAPABLE DE LE FAIRE, NICOLAS SARKOZY 
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